
Pourfendeuse de la «logique clientéliste» de la 
Majorité et chantre de «l’approche différenciée, 
juste et équilibrée», la gauche départementale 
nous refait le coup de la leçon de morale, tel 
le chevalier blanc. Problème, la mariée n’était 
pas vierge. A bien y regarder, elle a même 
une grande expérience dans la redistribution 
aux amis du même bord. Preuves à l’appui, 
prenons l’exemple de la Région, collectivité 
portée aux nues par la gauche locale et pour 
laquelle celle-ci souhaite que ses «politiques 
soient complémentaires et non redondantes ou 
contradictoires avec la politique régionale».

La population de la communauté 
d’agglomération compte pour 45% de la 
population départementale. Il est bon de savoir 
qu’en 2007, cette même collectivité, détenue 
par la gauche, a reçu pas moins de 82% de 
l’ensemble des aides régionales attribuées pour 
toute la Touraine. Mieux, en 2006,  95% des 
subventions sont allées directement dans les 
caisses de Tour(s)plus, pendant que les quelque 
300 000 habitants du reste du territoire devaient 
se satisfaire des rares miettes régionales. Dans 
le même temps, le Département attribuait 
logiquement 43% de ses aides à l’agglo en 
2007 et 42% en 2006.

Alors, qui est le mieux placé pour faire la morale 
aux autres ? Sûrement pas cette gauche qui 
ment et qui fait sa cuisine entre amis à coup 
de millions d’euros. Cessez de croire que la 
gauche est plus juste que les autres, qu’elle est 
honnête dans son action et intangible sur ses 
principes ! bien au contraire, elle tisse sa toile, 
met en place un système à chaque échelon pour 
tout contrôler et en tirer bénéfice. Si la gauche 
départementale ambitionne tant de conquérir 

le Conseil Général, c’est évidemment pour 
trouver à Tours et à Tour(s)plus une manne 
financière supplémentaire. La commodité de 
l’arrosage intégré.

La Majorité Départementale, elle, ne donne pas 
de leçon de morale. Elle travaille, en veillant en 
permanence au bon équilibre du territoire et à 
la juste répartition de ses aides. Elle aménage 
et modernise chaque recoin de la Touraine sans 
jamais prendre en considération l’appartenance 
politique du Conseiller général en place. Preuve 
en est que nombreux candidats sortants de 
l’opposition revendiquent la paternité de leur 
bilan et de l’action du Département dans leur 
canton !

Quand la Majorité aménage des routes, 
modernise les collèges, déploie l’ADSL sur 
l’ensemble du Département, elle ne fait pas 
de clientélisme. Elle répond simplement aux 
attentes des tourangeaux, avec pragmatisme 
et courage. Dans bien des situations, le Conseil 
général est souvent la seule collectivité à 
intervenir pour aider les petites communes et 
les secteurs défavorisés. Et pendant ce temps, 
où est la Région, où sont les élus de gauche ? A 
Tours et à Orléans, experts de la pompe à fric 
et de l’arrosage ciblé.
Les tourangeaux ne sont pas dupes, ils 
reconnaissent l’engagement de la Majorité 
à leurs côtés, la qualité du travail qui a été 
accompli et feront sans nul doute confiance à 
ses élus pour les prochaines années.

Si le bilan n’est pas le seul argument d’une 
campagne électorale, il éclaire au moins sur 
l’honnêteté et la rigueur des candidats portés 
par la Majorité Départementale.
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La  note quotidienne

En accusant la Majorité Départementale de clientélisme,  
la gauche sait bien de quoi elle parle. 
Autopsie de la politique régionale envers les pays et l’agglo.

Clientélisme : l’arroseur arrosé
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